
 

Je m'ai fait une maîtresse 
 

085_01_2020_0804 
EA-00370 

04708 

 
Je m'ai fait une maîtresse 
Trois jours, il n'y a pas longtemps 
J'irai la voir dimanche, lundi 
Sans plus attendre j'irai la demander 
Je ne sais si je l’aurais 
 
Mignonne, ma mignonne je serai ton serviteur 
Vous êtes trop jeunette pour parler d'amour 
Mais attendez ce soir  
Je serai votre amant 
 
Son père qui était aux écoutes qui entendit tout cela 
Galant, ma fille est riche  
De vingt à trente mille 
Un garçon qui n'a rien  
Aurait-il de mon bien 
 
Son frère qui entendait tout cela 
Mon père, mon très cher père 
Calmez votre colère 
C'est un garçon d'honneur  
Mérite d'avoir ma sœur 
 
Sa mère qui est aux fenêtres qui entendait tout cela 
Galant, pour mariage  
Ma fille n'est point pour gage 
Un autre que vous 
Galant, retirez-vous 
 
S'il faut que je me retire 
Je me retirerais dans les couvents 
De … pour l'amour d'une fille 
Dans les couvents d'amour 
J'irai finir mes jours 
 
Migonne, ma migonne prête-moi ton mouchoir 
Pour essuyer les larmes qui coulent sur mon visage 
Les larmes de mes yeux 
En te disant adieu 
 
Migonne, ma migonne prête-moi tes ciseaux 
Pour couper l’alliance que nous avons ensemble 
L’alliance d'amour 
Adieu belle, pour toujours 
 
Migonne, ma mignonne prête-moi ta main blanche 
Pour passer la grande ville, grand Dieu, la jolie ville 
Ce petit brin d'amour 
Durera-t-il toujours ? 
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